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LUNDI 4 Juillet et jours su ivants 

CONFECTIONS 
Dames et Fillettes 

LOTS OE ROBES de mousseline de laine 
fantaisie. r n fr. 
vooie fantaisie. Depuis 9 U 

LOTS de ROSES FOULARD, fond noir 
et marine. /r» fr. 

A se et 4 9 

LOTS OC MANTEAUX LAINAOE façon 
mode en popeline mrver ou fan- n g fr. 
taisie. A 110 fr. et 3 0 

CASAQUES Pull «ver en Jersey £e soie 
fantaisie carreaux. O Q fr 
Tous coloris nouveaux. * 3 

LOTS DE PEIGNOIRS kimono t / Qfi 
en lainette imprimée. 19M et I 1 . 3 U 

Pour enfants de 2 a 4 an» LOTS DE 
MANTEAUX écossais, forme ra­
glan. 15 
FORMES nouvelles en tapai pi­
cot. Noir et toutes teintes. 12.90 
LOT très intéressant de PILOTES de 
laine. Teinte poil de chameau. En 5 e t . 
(> fils. Valeur 5.90. La pelote de o n r 
50 grammes. Soldée. 0 . 3 9 

TISSUS 
e t S o i e r i e s 

LOT DE MOUSSELINE DE SOIE et crêpe 
de Chine iinprimé,dispositions nouvelles. 
Larg. 100 on . Val. S9 à 75 fr. or , nr. 

Soldé, le mètre, 36 et OU 

LOT TOILE robe pur fil, bîanc et cou­
leur et crêpe oloquelle diamanté 6oie. 
Largeur 100 cm. • I A fr. 

Valeur 13 fr. Soldé, 

LOT DE DRAPS KASHA mélangé, co­
loris d'été et crêpella imprimé, jolies dis­
positions, prande largeur, 
valeur a tr.aj Soldé, 14.50 

BLANC 
DRAPS en toile de coton blanc du Nord, 
*ans couture .ourlet jour échelle, o r fr 
T/. belle quaBU'. Le drap 200x300 0 9 

LOTS DE SERVIETTES éponge, blan­
ches, belle qualité. n n r 

Valeur S à 9 fr., soldés 4.95 et 0 . 9 9 

SHIRTING sans apprêt, 
d'usage. Largeur 80 c/m. ni\ 

La "«upe ne 10 retires Ol 

pour lingerie 
fr. 

LOT DE GANTS de peau glacée 2 bou­
tons pression, coloris mode. ' •« fr. 
Valeur 25 fr. S o l d é s 

BONNETERIE 
Dames et Lingerie 

LOTS D E BAS DE SOIE ET D E BAS de 
coton mercerisé, avec couture, pieos et 
revers renforcés, toutes teintes. r nn 

Valeur 7 à 10 fr., soldés 9 . 9 U 
LOTS DE BAS DE FIL gazé et mercerisé, 
avec ou sans baguettes, coutures entière­
ment diminuées, toutes teintes. n «.n 

Valeur 1» à 10 fr., soldés 9 . 3 U 

C H E M I S E forme empare, garnie c Qfl 
jour et broderie, 0 . 9 U 

Culotte assortie,fermée ou ouverte 6.90 
OH EMISE empire en nansonck couleur, 
garnie jour Q Q A 

et broderie main, 9 . 9 U 

Culotte assortie, 9.90 

CHEMIScf t lE 
LOTS DE CHEMISES en percale d'Alsace 
rayures mode, poignets mousquetaire, 
avec deux cols assortis, en tou­
tes tailles . , 19.90 
LOT DE CRAVATES en soie bro­
chée ou rayée. La cravate 

fr. 

LOTS DE CHAUSSETTES de coton mer­
cerisé, tous coloris et. fantaisie. r nn 

Exceptionnel 9 . 3 U 

SOLDE des COUPONS 
Pour permettre à tous nos clients de/profiter de nos prix de Soldes, 

N O S M A G A S I N S S E R O N T O U V E R T S D I M A N C H E 3 J U I L L E T , d«9 h. à MIDI 
Il sera distribué des BALLONS aux Enfants pour to*ut achat supérieur à 10 fr. 

III 

MARCHANDS II 

G H CM IS ( ( HMMIM, r m M | 
TAIL IERt , 0OMSINAISOM3 
e u L O T T U , V I S T E S 

Edmond DEBERT 
m ru» Lottln, es, LUXK 

MtMO MAISON I 
M DU rue Vlctor-Hujro. SI bit 

•ODLOaNSSOB-WKR 

Ai Comptant età Crédit 

.VÉLOS 
Toutes marque» Q O C 

Depot; Z Z D 
"v-»»«lon«. <»>nn1« m fr 

VOITURES 
«.'INFANTS I C n 

nouv mod dep I 0 U 

MACHINES 
icondre et cordonnier 

lootet marque*. QCfa 
«nr m tni. d«p OOII 

Camille Coppenolle 
99, Rnhauvt, 29 

nr -a Grand'Plaça. L I L L E 

MARCHANDS 
"ttl-irt ~ 0 « K | « 

T > M M r . 

Comptoir du Nord 
H. ru» du at»linei u n . 

M "» N. BENARD. U, BOulv. 
•*„??**? Qutnet, Farta, volt 
Tout. Fixe date des événe­
ments I92Î-28. mots par mots. 
— Envoyer date naissance et 
l i frs. £43g 

MARCHANDS 
La meilleure adresse pour 

les Ta bliers. Robes 
DAMES H FILLETTES 

q. nui ou FLaT, •Jixa 

RELIGIEUSE 
doua* aecret pour ,oértr : 
Plpl an lit et Hémorroïde»). 
Maison NERA a Harassa. 

( Les Taches de Rousseur 
disparaissent en quelques 
Jours, grâce a i» CRIME 

_ DIS TROIS FLEURS. Pas 
• d'inaoocès. s fr. 45, à LUI*, 

Pb<e Beyaert, 19, P h " de 
France, 1, rue Faidùwbe. et 
bonnes Pharmacies. 

TRAYAIL chez SOI 
OARANTI par CONTRAT 

Un demande personne pr 

tricoter a la machine- Ap­
prentissage tacite et gra­
tuit. Gain réalisable sa à 
30 fr par jour. Ecrire : 
0. MARTIN, 21 Haute-Mon­
tée, STRASBOURG, (10). 

AorTicxT. Kkcmnsê 
D D L U \ D I 

4 JI1LLET 
Mal le t te 4a voyage fa­

çon cuir, h a v a n e coins 

fibre. I s e r r u r e et 2 fer­

moirs* cuivre- 5 5 c m . . 

m o i s pa 
•dépenses* 

Cette) o iTr* d e s | i l i i s «rrnii«I«< ntnguAWtN d u M 
« / • u s p e r m e t t r a oie r c u l U e r d e » 

Toast c e q u ' i l i o n » rn.au p o o r p a r t i r et* vouasse « c 
« r o u v e a u x « . n l c r i e * L i l l o i s e » . «>«a Kt-auti» taïasn 
Min* p c m v c n l f a i r e aie» c o n e l i l i o u » el<- %caalc p a r t i 
«•sillet cnicaal a% aa>laireaa*c» p a r t e q u e l < i i r ^ T « i « n c 
«l'arlaal v*l d ' u n e p c r I V r i l o a e a r e p l i a a u u e r i e . Cette 
Ct»l*> raaeore . l e u r eatptMsIllean «iM-cInlr î le tswattef. 
» aliwtta, »a<*. couva-alaaruj». .1 a l l a i t » aie balai» u<- m e t 
r» ea.eltamc» d e Vat^asv «•»« l'aile, à d e » p r i x n e t t e 
e u e u l nu- i l i «Mi i i« «le» narra*»»-»» artaecl» . .«.Iles «van 
r e n d r e compta- d u rOiatlS e l «Je la q u a l i t é d e aie* 
a r l l e l e » . «tuatael YOUM va-ira-s g n i i n r m a l l e t t e d e 
« o y a c e f a r o n e u l r . à a ïeux f e r m o i r » < u l « r e c * t ven­
d u e *•» f r . SO. v « u » n e pourra-»-, q t i e « o u » «-ton-
ater d ' u n p a r e i l d r p u - s u l a » «301*1 «*> ta v i e . 

26 9 5 0 

Galeries Lilloises 
BoCafZSàaaal kjJJJafl LaBBfaàa tH i 'TTTO/TT j f f f aà l 

GUÉRIS0N RADICALE 
RAPIDE ET CERTAIN! 

•ans derotr quitter ses occupations Journalières 
a l derotr suivre un régime spécial, des 

ULCÈRES VARIQUEUX 
et U L C È R E S provoqués par un sang Tici*. — 
F H L O B I T I algue, chronique ou suppures. — 
M A L A D I E S O t LA P E A U : Eczéma, prarlt, 
érythéme, etc... par la « M É T H O D E D U NOR0-
D O L », appliquée par un 

DOCTELR SPÉCIALISTE 

M O U S C R O N (Belgique). 
36. Rue du Télégraphe, 36 

ContuHatlont:rT,R.CAuVoiV 
de 43 heures à ts heures. 

A P P A R E I L S D ' É C L A I R A G E 
GAZ et ÉLECTRICITÉ 

CUIVRE. BRONZE, FER FOROÊ 

Installations Générales d'Électricité 
Cuivrons Générale du Bâtiment et d Ameublement 

ETALAGES. VITRINES. VESTIAIRES. PORTE-PARAPLUIES 
AGENCEMENTS DE MAGASINS 

Société Française du CUIVRE 
2 . SQUARE M0RISS0N - O a , , . i r 

Face rne et HôpiU'-Militaire 4 8 L I U L t 

Réchauds au gaz • Cuisinières et Foyers MARTIN 
VOIR SA NOUVELLE CUISINIERE MIXTE 

DLPAKTEMENT DU NORD 

R.vière de l'Escaut 
\A: MarcreSI 27 juillet, 1 

as heure», il sera procédé a la 
Prett ture du Nord, a l'Adju­
dication ilrs travaux ct-aprés 
design»'^ 
Oerivatien dans la traversée 

de Condé 
construotion du tablier 
du pont-Rouge A Oondé 

TTavaui * rentrepri-
•o tlS.O7O.40 

Soiunie a TaMV Ji) 8W.S0 

lîODOO.OO 
Cautionnement définiwt wotr . 

On peut prendre connais, 
sance des pièces du projet 
tous m jours ouvrables, de 
s à \-2 heures et de 14 a 17 
laeures 

i" .lan.s le* bureaux de la 
Préfecture du Nord ; 

•-'u dans les bureaux de M. 
ait FFANG. Ingénieur Ordi. 
tuure. 10, Boulevard Carpeau* 
* \ alenclennes. 
Les candidats a l'adjudication 
doivent présenter tes pièces 
réglementaires dans le* délais 
prescrlU par l'affiche d'ad­
judication a M. SCHWARTZ, 
ingénieur en Chef «es Ponts 
et Chaussée», 153. Boulevard 
de l.i LioertA. à LILLE. 

t'ait â Lille, le » Juin 1497. 
Le Pretet do Nord. 

Louis HVDEI.O 
37111. 

Etude de Me Gaston S I N G E R . 
Cotnmtssairr-Prtseur 

Métel M vantes 
10. rue Jeaui-Roistn, Lll.t.K 

Vente aux enchères 

Matériel d'Epiciers 
OT DOUTANTS 

1° par suite liquidation Judi­
ciaire et requête de Me 
BOIILLET, liquidateur à Lil­
le, i». rue de Boulogne. 
Comptoir avec bac et pompe 
a bière. Machin» a ooupw 1» 
j«m»on. Escabeau, vltrln» t 
râpe a tromag». Balance de 
comptoir en marbre. Petits, 
l'ondulé. OhaiM» et table» 
d'estaminet. VerreTle. etc .. 
.•" par suite de cessation de 
comme rce. 
Vltrln» d'étalage avec portes 
glbsières. montante culvr», 
conaol»» cuivra »t tablait»» 
verra. Rayons. Comptoir dessus 
marbre vitrine * o»fé. Fro-
magier. Bacc Balance de 
comptoir marbre. Basctsles 
Poids. Bacs, bidons, etc.. 

Apprenti Tôlier 

CAPITALISATION 
Société sérieuse recherche 

dans chaque départent. Ins­
pecteur et Agents. Bons gains. 
EUT. Bureau du Journal aux 
lettres C.S.S. 37 603 

GALVANISATION 
Contremaître et Chef trempenir 
HCOL demandés Ateliers ré­
gion Nord. Prière écrire d'a­
bord EtabtiasementA MOtaliur-
iriques, 107, rue Université 
Paris, qui fixera Tendez-vous 
Région Nord. Discrétion as­
surée. 6074 

S O U D E U R 
au chalumeau est demandé 
aux At»li»r» d» Oonatructions 
d» v»lenoi»nn«s, MARAIS I>1: 
L'BPAIX. 37805. 

ELECTRICIENS 
On demanile de bons ou­
vriers électriciens connaissant 
]" tube, s attresser clier M. 
BOULIEZ. 7. rue Louis-Blanc, 
à Anzin. J7«08. 

ENTREPRISE EMIRECQ M 
Ole, 17. rue d'Ocré, a Douai, 
demande. 

BON COMPTABLE 
libéré du Service militaire, 
connaissant machine a écrire. 
Inutile se présenter sans sé­
rieuses références. 376JO. 

Al GAGNE 75.000 francs 
de Janv. -il a Juin 'J7 par 
corr. chez moi pen. lois Chif­
fre rigoureusement exact Jus­
tifié par eertif. authent. joint 
à mon dossier. Mêm. poss. à 
t«« pers. litstr. Dossier franco 
coût, mandat 2 fr. 75 SER-
i.II.I.E, a aeauvol»-en-Cam-
bréala Nord). 37604 

ON D E M A N D E 
un courtier-livreur pour Lens. 
Références et cautionnement 
exigés. S'adresser 5, rue de 
Douai, LENS. 37579 

ON DEMANDE 
forgeron «D serrurerie : ser­
ruriers ou demi-ajusteurs, tra­
vail assuré chez J. VAN DEN 
WEGHE, a SallaumlrM». 

LEÇONS STÉNO-DACTYLO 
franc., comptab., angl.. ail .n. 
(avec phono). piaœm> gar. en 
2 m., les cours continuent le 
soir ou pr corresp. Px réduit. 
Locat. machin, à écr. Cours 
d« vacance. Ec. ADKI, 8. r. 
Basse. LUI». 35.0*4 

PEINTRES 
sont demandés munis <lo cer­
tificats, i . rue des Meuniers 
Lille. 32.409 

JEUNE FILLE 
25 ans. bonne santé, désirant 
compléter instruction, sachant 
coudre, taira cuisine el mena, 
ge. souhaiterait entrer sans 
ga*r&> pour une année envi­
ron, chez institutrice âgée, 
accepterait verseir indemnité 
pour logement. Ecr. R.T.Z. aai 
a Réveil . . 394U. 

Oouturter» demande Jour­
née en ville assurées. S'adres­
ser 97, cité Foch, Ménln-LIA-
tard Pas de-Calais). 37576 

MENAGE 
demande emploi dans maison 
bourgeoise ou garçon de café 
e l cuisinière. Bonnes référen­
ces. Ecrire SORRIAUX. Bou-
lev. des Acacias, a Montigny. 
en-Cohall». 37592. 

ANNONCES POPULAIRES 
O n aaaaoaeaa «ont aff lrhéas GRATUIT ESTENT 

dans ootre aau. a LUle an fur et s masor» oe tsar 
Prix A u Uaaei 

IxtrauRAeleatalas t tr. •émanai»» d' imetal I J S I oivar» l.Tt 

Geàùienù 
T 

A CEDER 
Cate. Gloriatta», Petouaa» 

avec beau Jardin, garace, 
écurie. Sltuatiou de r» ordre. 
Facilités acquérir. Banlieue de 
LUle. Prendre adresse Réveil. 

32.410 

| Bel APPARTEMENT 
ru. Oe» Ponta-de-Oomlnes 50 
& pièces .eau. -az. électricité. 
Cbanffage central et chambre 
de bonne. S'y adresser. «7.04S. 

A VENDRE 
MAISON 9 pièces, Orand Bou. 
lavard, S mlnutoa Grand'Pla-
c», Jouissance immédiate.Prix 
«0.000, facilite» paiement». Ur. 
gent, occasion. Ecrire journal 
lettres P. A. R. 328». 

HÉMORROÏDES 
Soulagement i m m é d i a t par ies 

Ëanus» S adraaaer o u ecrtre 
•rD'« DEMOKTLER. « rue 

d u CréUnler. Wattreia*. U07 

VIDANGES RAPIDES 
D l M E Y E R . rue de Lannoy. 
FLERS. Tél. ««83 Lille s f. le 
m e pour F.ve». 10 t. p. LUle 

A VENDRE 
occasioo Ane. Voiture, Har­
nais. S'adresser rue Emile-
Zola, chez DUPONT François, 
Harne*. 37592. 

•L**Jl.«3lx*bt,«3 
vieilles coUect timbres et lots 
tous pays. E. BARDEAU, 11, 
Gd'Place. LUI» (Pélican), 3 A 
4 et 7 à 8 b. soir. 32396. 

OCCASION 
Petite Glacière A vendre. 2 
portée 150 haut. 1.40 larg. 
Vardanek. 192. rue de l'Aima. 
Roula is . 2053 

BARAQUEMENTS 
tous typa», couv. pan. W A I N -
GNIER, rue Douai. Abscon. 

37571. 

M0NS-EN-BARŒUL 
MAISON A VENDRE 259. rue 
Daubresse-Mau<vlet. Pour ren-
seigi>emenu et visite, s'a­
dresser au gérant de û Coo­
pérative. 257. même rue. 

Etude de Me Etienne FON­
TAINE, docteur en droit. 
Notaire à LUle, rue Basse, 
N» t . 

VILLE DE LILLE 
Rue Joanne-Maillotte. N» 13 
MAISON A usas» d'AetamiiMt 

A VENDRE 
par adjudication ' publique et 
volontaire, le Lundi 11 Juillet 
1*t7, A 1« h»ura» précises, en 
la salle des Adjudications de 
la Chambre des Notaires, rue 
Puébla. N» 7. 
MISriA-PRIX : X5.O0O frano» 

Pour tous renseignenienw 
stadresser audit Mo Fontaine. 

37589. 

VIEUX-C0NDÉ 
Avenue de ia Liberté, A VIN-
DRC atsui Mataona A usage 
d« tout commerce : 
N° ilôt, comprenant 5 pièces. 
No lue. comprenant 6 pièces 
et les dépendances 

Sadrosser chez Mme Veuve 
MORIAUX. Coron-Vert 

* 37607. 

A VENDRE 
A l'amiable, eaux Maiaen», 
rue de st-Waast. à Aniln. 
S'adresser. 12, rue Louis^Blane 
â Anzin. 37B03. 

Manège. Ambulant 
Piano autom. sur auto A 
VENDRE 7.000 le tout. B. et 
SIMOET.S. r. des Pénitentes, 
27, LUI». 32417. 

Occasions Singer 
10 m a c h i n e s pour TalUeur et 
Confection. DARDAN. 17. rue 
LongJ*ot, f lv»» . N e pas con­
fondre. 32422. 

A VENDRE 
une grand» maison a tout 
usage, avec un hectare de ter. 
rain tout clôturé, convien­
drait pour faire élevage, s'a­
dresser, rue de Sartaine, N» 8 
a RUMES (Belgique). 37612. 

Madame NITA - Couture 

A LOUER 
APPARTEMINT 1 pléaM, 1er 
étaare. Prendre adresse Révaii, 

37615. 

PERDUE 
2 roues de secours auto jour­
née 1er juUlet. entre Pont-A-
Maroq et Denaln. Récompense 
qui donnera renseignement* 
ou rapportera. 9, place du 
Concert. LILLE. 32425. 

POURQUOI 
PAYER COMPTANT 

quand vous pouvez avoir vo­
tre mobilier payable en 12 
mots, meilleur marché que 
partout ailleurs, chez S E R ­
V A I S - LEFEBVRE, «7. rue 
BlanchemalUe. Rou»»i,. Dis­
crétion. On livre à domicile. 

ACCORDÉONS 
Le plus beau 

choix ae 
trouve cûei 
w»»t»riooa, 

r. de Lanno) 
ROUBA1X 

Maison 
de confiai • 

au 173 bit 

BARAQUEMENTS 
* Dlèens 800 «t 3 pièce» 1000 fr. 
BROUTÏN. Astiast (P.-da>CW 

CAPITAUX 
JE RECHERCHE 
A un t a u x élevé : Obligations 
décennales . Amortissables . Né 
goclat lon rapide. Jean DOU-
CHET. Agence Catésienne Im. 
mobil ière. La Oataau (Nord). 
Téléphone No 136. 37.475. 

JE PRÊTE A TOUS 
SUR MAISONS e t TERRES 

| . F0URNAV, Pont-de-.a-Deûie 

PRÊTS D'ARGENT 
sur toutes Inaliénables, dé-
ceunales. aex. aniortia . rentes 
« %. sur tous titre». — HY-
PûTHEQUES. — solution ra­
pide. — LEFEBVRE. 11. rue 
Petit Brullle et place Espla­
nade, Val»ncl»nn«». 37.368. 

NEGOCIATION RAPIDE 
Titres Amort Scxenn. Décenn 

INALIÉNABLES 
BONS TRENTENAIRES 

BANQUE ESTIEVENART 
43. rue des Arts. 43. A LILLE 

DOMMAGESde GUERRE 
IMMOSILIER A VENDRE 

160.009 fr. S'Adresser M. LA-
RIVIERE Fernand. 92. rue 
Ludovic Trar leux . Denaln. 

37609. 

MUSIQUE 
Grand Cbolx d'AccerdeoBt 

chromatiques 
Jazz, Banjo, 
violons, Pho-
BOS, Disquel 
et accessos. 
ics. — Répa­
rations — La 
cous gratui­
tes. -Joseofe 
LECLERCQ. 

119, rue de Famars. 49, Va Ion. 
Cisnnae. M J 6 4 L 

PIANOS AUTOMATIQUES 

les "JAZZ BANDAS" 
-enoent Os C'QI 

SIMOENS-LOREZ 
M. r. eu eral-Cnaniy Raubalj 

Repiquaare - Réparattoss 
Occaatnna — Crédit. 

COUPLEUX FRERES 
14, ru» Iao,u»rmoi»«, LILLE 

PIANO» tout»» marqua» 
n»ufa, occasion» 

Location Facil i tas paiement» 
PIANOLA - PIANOS 

PHONOS — DISQUES 
Actuellement vent» 

DeUeû 
M. François DOLACTNZK1, 

à Vermelles (P.-de-CI. lntoa-
me le public qu'A dater de 
ce jour. Il ne reconnaîtra piua 
les dettes que pourrait con­
tracter sa femme, uée Agnès 
Kowaletvzki. qui a quitte le 
domicile conjugal. 07013. 

FEUILLETON" DU 3 IJUHJLET 1337. — N» 56 

kTT. 
d'une 
COUREUSE 

«Srand r o r r \ A n <i'Av«irtTXir«r«, «^«5*'J 
« A r r N O u r p A t - &uy deTfcfr taV«NO» 1»«i^ 

Les deux noms dansaient dans s a tate et 
tes yeux verst de la fiancé© de son fils 
la poursuivaient de leur regard Insaisis­
sable 

Cependant Bouillot, après la brutale 
exécution à lacpielle 11 avait procédé, de­
meura o r q u e s instants pensifs, tout en 
mettant maOTiAlernent de rendre autour 
de lui, ainsi que le faisait tous les soirs 
cet homme rrrrHhodirjues avant de quitter le 
cercle. 

Les sourcils froncés, «on bon visape pou­
pin contracté par une moue twmbre, il sem­
blait se livrer à U angoissantes réflexions. 

II était convaincu q«JÏI y avait quelq'i* 
faatiiiiétanle énigme dans la soène a la­
quelle il avait assisté 

Cette vieille femme, beatvsottp trop distin-
au«V pour la situation qu'elle occupait, si 
parfaitement correcte, n'était pas une folle. 
vTctlme d"une ihaïUiicination. 

LI avait vu sa fille t «assaillir lorsqu'elle 
s'était éiancée ver» elle, faire eile-roéme un 
Mate do stupeur. 

B l a sa exrffiauSOssionit 

L'attitude de la comtesse n'était qu'une 
coniiédie adroitement joiice. 

list-ee que Luce avait réussi à tromper 
la surveillance pouitant étroite dont on 
l'entourait et se serait lancée dans une 
aventure romanesque à laquelle la prépo­
sée au vestiaire serait mêlée, il ne savait 
comment? 

Klle avait beaucoup changé depuis quel­
ques mois et montrait à l'égard de son 
père des velléités de révolte qui scandali­
saient l'excellent Bouillot et tourmentaient 
s a mère. 

L'amour explique bien des choses. 
Certes, il avait toujours tenu sa filin 

pour digno de l'éducation qu'il lui avait 
donnée. 

Il la croyait incapable de se laisser em­
porter par" un sentiment désintéressé. 

Mais sait-on jaïnais. avec les femmes " 
Seul, dans le silence du cercle mainte­

nant désert, l'ex-oroupier laissait libre cours 
à ses perplexités. 

Est-'oe que cette enfant qu'il avait éle­
vée, dans de si austères principes de vertu 
avait fait un faux pas ? 

A cette ulée, le sansr de Bouillot ne fai­
sait qu'un lour. il croisait lAs bras sur sa 
poitrine, ses yeux étincelaient d'une indi-
ffnation vertueuse et ses poings se ser­
raient romme s'il eût été prêt à châtier. 

Le lendemain même, un coup de télé­
phone en termes convenus mandait Mme 
Bouillot d'urgence au a Cosmopolite ». 

11 nllrt droit au but. 
—r Mes félicitations, mndnme Bouillot. 

Notre fille est bien siirve'llée ! s'exelama-
t-il d'une voix ironique, étant de cette ca­
tégorie d'hommes qui se sentent soulagés 
à rejeter sur autrui la resportsaftiLité de) 
leurs décenvenuflo. 

— Notre fille ? balbutia celle-ci, au com­
ble de l'étonnement. 

— Luce... la comtesse Han&ka, comme 
tu préféreras. J' f in ai appris de belles sur 
son compte, pas plus tard qu'hier soir ! 

U lui narra fidèlement, sans omettre au­
cun détail, la scène de la veille. 

Tandis qu'il parlait, le visage de Sidonie 
passait par toutes les nuances de l'indi-, 
gnation, de la stupeur et de l'angoisse. 

— La fiancée de son fils ? répétait-elle, 
comme si ces mots «tussent résumé pour 
elle la somme des catastrophes' possibles 
et des malheurs, irréparables. 

Cétait une éventualité si invraisembla­
ble qu'elle retrouva presque aussitôt tout': 
son assurance. 

— Avant de nous affoler, dit-elte avec 
calme, il s'agit de savoir si cette Vieille ne 
se trompe pas réellement... On a vu par­
fois de cas ressemblances si extraordinai­
res l... 

Un peu rasséréné. Bouillot repartit : 
— Tu as raison, il ne faut pas nous em­

baller, mais tout examiner avec le plus 
grand soin.. 

Et il ajouta : 
— J'ai déjà envoyé un groom che» cet 

imbécile de commandant qui m'avait pro-
curi cette femme... Il vient de téléphoner. 
Elle s'appelle bien Mme Bovrv et demeure 
5, rue Saint-Vincent, aà Montmartre. C'est 
la concierge de cet immeuble qui la lui a 
recommandée.. . lui ne la connaît pas au­
trement. 

— Bon ! En ce cas .c'est cette concierge 
qu'il importe, avant tout d'mterroger. 

— C'est mon avis. . . 
— Cela ie m'en charge, monsieur Bouil­

lot. Dornaio. tu sera» fixe. J'irai 1» voir et 
Vie la ferai oarier— 

L'ex-croupier savait qu'avec l'ex-cabo-
tine il pouvait être tranquille. 

Le lendemain, elle reviendrait avec tous 
les renseignements qu'il désirait. 

— Cest bien, dit-iL.. avise pour le mieux, 
madame Bouillot l'avenir de Luce est peut-
être en jeu... En attendant, jusqu'à ce que 
cette lùstoire soit éclaircie, no la lâche pas. 
Vois-tu qu'elle s e soit amouractiiée de quel­
que peintre de MonLmaitre sans le sou... 

— Ne dramatise rien, monsieur Bouil­
lot... Ce mal est probablement imparable... 
Je connais mon devoir de mère... A partir 
de ce moment, je ne la quitte plus de roofâ, 

Mais quand) elle fut sortie, le tenancier os 
prit la télé entre les mains et murmura, 
d'un ton accablé : 

— Luce. fiancée à notre insu à un rapir. 
dont la rnare tient mon vestiaire... C'était 
bien la peine. •*• • * '•*. d'avoir fait pour 
elle tant de sacrifices !.„ i 

Et. chassant de aui rsprit, malgré tout, 
la possibilité d'une double catastrophe, sans 
pouvoir, cependant, en même temps, s'em­
pêcher de se représenter toutes les compli­
cations qu'elle ferait naître, il ajouta amè­
rement : 

— On a raison de le dire, le respect 
filial fiche le camp... il n'y a plus d'enfants ! 

CHAPITRE EX 

L AMOUR PLUS FORT QUE LA MORT 

La mère de Fabrice avait passé une nuit 
blanche. 

Il lui sembJait vivre au milieu d'un chaos 
d'événements qui se heurtaient et se mê­
laient les uns les autres, mais auxauels. sa 

pauvre tête était incapable de rien com­
prendre. 

tétait-elle vraiment trompée la vei l le". . 
Avait-elle été ••victime d'une suggestion?... 
Avait-elle vu Luce sous les tiaits de la 
comtesse Hanska parce qu'elle était hantée 
du désir de la retrouver ? Ou tenait-elle 
vraiment la clé d'une inquiétante énigme ? 

Qu'il y eût quelque chose de louche dans 
l'attitude et la conduite de cette dactylogra­
phe qui donnait une adresse inexacte et îe 
nom d'un faux patron, elle n'en pouvait 
douter I 

Mais comment Luce serait-elle une gron­
de dame richissime '.' Et pourquoi aussi l'itt-
concevsbte brutalité du tenancier du « Cci-
mapollte » la mettant à la porte pour une 
scène qui n'avait causé aucun scandale et 
dont pas un des liabiluéo du Cercle ne s'é­
tait aperçu ? 

Quel mystère v avait-il là-dessous? 
Avec cette doubla vue que donne parfois 

le sentiment maternel Mme Bovry sentait 
que les événements de la soirée auraient 
unn importance capitale pour Fabrice. 

Il v avah là. pour 1« moins, un élément 
étrange à éclairctr. 

F.lle irait voir au plus tôt M* Bordesolles. 
qui avait assez Ae sang-froid, lui. pour dé­
mêler les fils compliqués de cette intrigue. 

Elle se dirigea donc vers la demeure de 
l'avocat aussitôt ou« Retire lui parut arri­
vée où elle pouvait se présenter. 

A peine l'eul-ij vue entrer dans son caH-
net de travail, qu'à l'agitation fébrile de 
son attitude et à i'éclat de ses yeux, il de­
vins qu'un fait nouveau o était produit. 

— Que se passe-t-ii? mternoo>a-t-i«. 
— Ah 1 maître, murmura Mme Bovry, J« 

suis s i troublée depuis hier soir.» i a m e . 

demande si je n'ai pas été le jouet d'un* 
illusion... Si je ne commence pas à devenir 
folle... Et uoprtant une ressemblance pa­
reille... et une si absolue suniiitud* de, 
traits, de voix, d'expression 

— Voyons, de quoi, s'agit-il, fit-il, ne 
comprenant pas où elle voulait en venir. 

— Je crois avoir retrouvé Luce Masson. 
— Voila qui est parfait ! 
— Oh ! dans des <drcoristances si bisas-

res !... 
El s'efforeant d'être calme de ne négli­

ger aucun détail, Mme Bovry commença la 
récit de la surprenante rencontre. 

Tandis mt'elle ' - - ' ^ t Paul I3ordesolles 
hochait la tête, dubitatif. 

Tout cela lui paraissait bien vague et il 
n'olîTit pas loin de eroine que la pauvre 
femme avait été, en effet, dupe d une res­
semblance fortuite. 

Mais lorsque, arrivant à la scène avec 
Bouillot, elle jeta le nom de la comtesse, 
il sursauta et rmterrompit, soudain inté­
ressé. 

— La comtesse Hanska ?... Je la connais t 
Elle faisait sensation a Nice, il y a deux 
ans. On racontait sur son compte des his­
toires contradictoires... lu.* uns, dont voir» 
tenancier de cercle, an faisaient une noble 
étrangère, un peu excentriçue seulement, 
les autres prétendaient qu eue était fort 
équfvoqne et des plus snlettes à caution. -
Qui d'entre eux avait raison ? 

— Alors. \ ous pensez que je n* me suis 
pas trompée et qu'elle aurait été capable 
de jouer le rôle de Luce Massrjcu. MsisV 
pour quelle raison? 
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